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Réseaux ferroviaires (embranchements particuliers et traînages 

mécaniques) des mines de l’exploitation de Valdonne  

 
 

Bouches-du-Rhône 

 
 
Code INSEE – Commune(s) 
 
13020 – Cadolive 
13073 – Peypin 
13101 – Saint-Savournin 
 

  

 

N°RSU N° officiel Intitulé Ouverture Fermeture

13073.01N 948 000 Peypin (gare) > Aubagne 1868 1987 

13040.02N 948 000 Fuveau (La Barque) > Peypin (gare) 1904 1969 

13073.02M / Peypin (gare) > St-Savournin (Puits Léonie) 1870 ≈ 1935 

13073.03M / Peypin (gare) > Peypin (Puits Armand) ≈ 1890 ≈ 1930 

13073.04M / Puits Armand > Peypin (Le Terme) ≈ 1890 ≈ 1930 

13073.05M / Puits Armand > Peypin (Beaume de Marron) ≈ 1890 ≈ 1930 

13073.06M / Réseau de la cimenterie et carrières Vicat > 1920 < 1960 

13020.01M / Cadolive (gare) > Cadolive (La Valentine) > 1920 < 1960 

13020.02M / Puits Germain (St-Savournin) > La Valentine  > 1920 < 1960 

 

1800 1825 1850 1875 1900 1925 1950 1975 2000 2025 

                     
 

L’exploitation dans le bassin minier de Provence TOHM 

Le bassin minier et les mineurs du bassin de Provence – Club Cartophile Aubagnais  

Les Houillères du Bassin de Provence Exxplore.fr 

Les portes de Valdonne - Mineurs de Provence Récits de Vie 

Histoires de lignes oubliées - Ligne d'Aubagne à La Barque-Fuveau  

Baguenaude sur la ligne Aubagne—La Barque (Bouches-du-Rhône) cfchanteraines.fr 

Carte des aléas – Commune de Peypin - GEODERIS  

  

  

  

  

  

  

irsp-contact@sfr.fr

ATTENTION : le fonctionnement des liens vers les sites mentionnés ne sont pas garantis. 

 

L’accès à certains sites est dangereux et/ou situés sur des propriétés privées. 
Ne cherchez pas à pénétrer par effraction. Essayez d’obtenir l’autorisation de pénétrer et circuler, si c’est possible. 

Laissez les lieux en l’état. N’abîmez pas les clôtures et les cultures. 
Refermez les barrières trouvées fermées. Ne touchez pas aux barrières trouvées ouvertes. 

  

https://www.ohm-provence.org/IMG/pdf/tohm_quartiers_puits_web.pdf
https://www.exxplore.fr/pages/Houilleres-Provence.php
http://www.recitsdevie.fr/projet_mineurs-de-provence.htm
https://www.lignes-oubliees.com/index.php?page=barque
http://www.cfchanteraines.fr/lvdc/lvdc0153/carnet02.htm
http://www.bouches-du-rhone.gouv.fr/content/download/22284/135850/file/Carte-des-al%C3%A9as_Eff-loc_PEYPIN.pdf
mailto:irsp-contact@sfr.fr
http://www.inventaires-ferroviaires.fr/index.htm#menu
http://infraferroviaire.free.fr/igrf.htm
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 Ecartement Normal abandonné  Ecartement Etroit abandonné (traînages) 
 

 

 

  

CADOLIVE 

Puits Armand 

Gare de Valdonne-Peypin 

ST-SAVOURNIN 

PEYPIN 

Puits Castellane 

et Léonie 

13020.01M 

Gare de Cadolive-St-Savournin 

Le Terme 

Puits Beaume 

de Marron 

Vous avez des informations à communiquer ? Contactez IRSP… 

irsp-contact@sfr.fr 

Puits Germain 

Gare de Puits-Léonie 

13073.01N 
13073.06M 

mailto:irsp-contact@sfr.fr
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Les premiers travaux miniers sur les terroirs de Peypin et Saint-

Savournin remonteraient au Moyen-Age (1443-1444).  

 

Entre 1809 et 1981, 16 concessions furent accordées dans le 

bassin minier de Provence. Du Nord au Sud, l’Exploitation de 

Valdonne se répartissait sur 3 d’entre elles : 

✓ La Grande-Concession (C3), instituée par décret du 1er 

juillet 1809 aux sieurs LACOMBE, DUBREUL & Cie. 

✓ Peypin-Saint-Savournin-Nord (C8), accordée par décret 

impérial du 1er juillet 1809 aux sieurs et demoiselles 

GERIN-RICARD. 

✓ Peypin-Saint-Savournin-Sud (C9), instituée par 

ordonnance royale du 18 juillet 1823 aux sieurs Esprit 

et Bernard REVERTEGAT. 

 

En 1818, le Comte de CASTELLANE fait l’acquisition partielle de la Grande-Concession puis en totalité l’année 

suivante. En 1855 les activités sont regroupées au sein de la Sté LHUILLIER & Cie. Elle devient Sté Nouvelle de 

Charbonnages des Bouches-du-Rhône en 1898. 

 

En 1839, les concessions C8 et C9 sont regroupées au sein de la nouvelle société MICHEL, ARMAND & Cie (Jean-Etienne 

MICHEL et Amédée ARMAND). En 1893, celle-ci devient la Sté Civile des Mines de Valdonne puis, en 1923, la Cie des 

Mines de Valdonne. 

 

Le tableau ci-dessous recense les puits de l’exploitation, par date de foncement (source : THOM) : 

 

Nom Commune Concession Fonçage Fin d’activité 

Puits Castellane Saint-Savournin GC 1844 1930 

Puits Saint-François Peypin Nord 1849 1891 

Puits Champisse Peypin Nord 1851 1890 ? 

Puits Lecas Peypin Nord 1853 1890 ? 

Puits Léonie Saint-Savournin GC 1853 1935 

Puits Le Cerveau Peypin Nord 1857 1959 ? 

Puits Saint-Joseph* Cadolive Nord 1866 1896 

Puits Notre-Dame Cadolive Nord 1871 1891 ? 

Puits Armand* Peypin Sud 1887-1890 1932 

Fendue de Baume de Marron dit Plan incliné 8216 Peypin Nord 1910 1913 

Puits Germain Saint-Savournin Sud 1919-1925 1959 

Puits Baume de Marron Peypin Nord 1922 1954 
* Réouverture entre 1940/41 et 1954 – GC : Grande-Concession 

 

 
  

A l’exception de 4 traînages mécaniques, les réseaux ferroviaires de surface sont peu étendus. Ce sont ces traînages qui sont présentés 

dans cette fiche, ainsi que la ligne de chemin de fer du PLM et ses embranchements particuliers. 

F. Baume de Marron 
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La déclaration d’utilité publique, pour la création d’un 

chemin de fer entre Aubagne et les mines de Fuveau, date 

du 11 juin 1863.  

 

Dans un premier temps, le 27 janvier 1868, la Cie du Paris-

Lyon-Méditerranée ouvre uniquement la portion 

d’Aubagne à Valbonne.  

Extrait carte 1892-1895 

Il faut attendre le 3 novembre 1904 pour que soit 

ouverte la section de Valdonne à La Barque-Fuveau.  

 

Après celle de Valdonne-Peypin (ci-contre), deux autres 

gares sont mises en service : Cadolive-Saint-Savournin 

(ci-dessous) et Puits-Léonie.  

 

Le tracé de cette deuxième section s’apparente à un tracé 

de montagne avec des pentes de 26,5‰. 

 

Entre les gares de Valdonne-Peypin et Cadolive-Saint-

Savournin distantes de 1,1 km, un tunnel de 380 mètres 

est creusé (voir fiche ITFF n°13073.1). 

 

 

La ligne ferme aux voyageurs le 18 avril 1939. Un train 

de mineurs est maintenu jusqu’à la fin des années 

1960. 

 

La section de Valdonne à La Barque-Fuveau ferme aux 

marchandises en 1969 ; celle d’Aubagne à Valdonne, 

le 1er avril 1987. 
Carte Michelin - 1937  

http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.1.pdf
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Les cimenteries VICAT et le quai de transbordement 

 

Terminus de la ligne jusqu’en 

1904, c’est une gare avec une 

activité importante. 

 

Il existe peu de cartes postales 

anciennes du site. Elles se 

limitent à celle de la gare (page 

précédente), et à celles des 

usines de ciments VICAT (ci-

dessous) appartenant à la Sté 

Pavin de Lafarge. 

 

Le ciment est extrait d’une 

couche située entre 2 couches 

de lignite. Il est connu, sous le 

nom de Valentine, comme 

ciment à prise rapide. 
Vue aérienne IGN – 1933 

 

Ancienne cimenterie VICAT 

 

Nouvelle cimenterie VICAT 

Alors que l’ancienne usine employait des houilles du Gard et de la 

Loire, la nouvelle s’alimentait sur place. Elle a été mise en service 

dans les années 1920. Cette usine était reliée à la carrière par une 

voie de 50 cm. Elle ferme en même temps que les puits, à la fin des 

années 1960. 

 

Entre les deux cimenteries, un quai de transbordement est visible sur 

les vues aériennes et à gauche de l’ancienne cimenterie (ci-contre). Il 

était alimenté par un traînage mécanique en provenance du Puits 

Armand.   

Ancienne 

cimenterie VICAT 

Tunnel 

Vers Aubagne 

EP mines de Castellane 

Gare 

Tunnel traînage Nord 

Vers Fuveau-

La Barque 

Nouvelle 

cimenterie VICAT 

Criblage  

Carrière  

Puits St-François  

Tunnel carrière 
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Le réseau et le tunnel de la carrière VICAT 

Ce petit réseau recensé sous le n° RSU 13073.06M, 

est mentionné sur la carte IGN de 1935. Selon 

certaines sources, il était à l’écartement de 50 cm. Un 

tunnel avait été creusé afin de rejoindre une seconde 

carrière. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue aérienne 1933 

 
Vue aérienne 1937 

Les entrées et sorties du tunnel ont disparus suite à 
l’agrandissement de la carrière, mais sa portion NO pourrait 
toujours exiter. 
 
La localisation du tunnel en pointillés bleus est approximative. 

 

 
Vue aérienne 1950 
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L’embranchement particulier des mines de Castellane 

Cet EP est recensé sous le n°RSU 13073.02M. Sa construction 

est autorisée par décret du 1er juillet 1865 afin d’accéder aux 

mines de Castellane. Il est mis en service en 1870. D’une 

longueur d’environ 1,2 km, il permettait de desservir les puits 

Castellane (ci-dessous) et Léonie. 

 

Carte IGN - 1950 

Cet EP semble avoir été 

déposé à la suite de la 

fermeture du puits Léonie, en 

1935. Il subsiste un pont, sur 

la D908. 

 
Pour accéder à Street View, CLIQUER ICI 

L’embranchement particulier du Puits Saint-François 

Ce petit EP d’une centaine de mètres, mentionné sur la vue 

aérienne de la page précédente ainsi que sur la carte Michelin, 

desservait le puits Saint-François. Après 1891, ce dernier est 

utilisé pour l’extraction des pierres à ciment. 

 

Trois wagons sont visibles sur le site, sur la vue aérienne de 

1933. 

  

https://www.google.fr/maps/@43.4005645,5.5614708,3a,48.9y,240.74h,94.71t/data=!3m6!1e1!3m4!1svq2e44AaqMv3v6QbiLfgiQ!2e0!7i13312!8i6656
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L’embranchement particulier de la Valentine 

Cet EP est recensé sous le n°RSU 13020.01M. Il desservait le 

criblage de La Valentine (aussi nommé Chante-Coucou) relié par 

un traînage mécanique au Puits Germain. Il aurait été mis en 

service au début des années 1920 et aurait été déposé au début 

des années 1960. 

Vue aérienne IGN – 1947 

Carte IGN - 1950 

Sur la vue aérienne ci-contre, le traînage est 

repéré en bleu ; la ligne PLM, en mauve. Entre 

les deux, le centre de criblage de La Valentine. 

 

 

 

 

 

 
Pour accéder à Street View, CLIQUER ICI 

Il existerait peu de vestiges : le pont situé à l’entrée de l’EP et les restes d’un mur de soutènement au niveau d’une 

placette (ovale bleu foncé). 
 

Ci-contre, une photo du centre de criblage. Le 

traînage mécanique arrive de la gauche. 

 

 

 

 

 

  

https://www.google.fr/maps/@43.4011004,5.5489003,3a,35.2y,337.63h,85.88t/data=!3m6!1e1!3m4!1sDduKK5cnX8pe5dO8TDykQg!2e0!7i13312!8i6656
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Un exemple de traînage mécanique est visible ci-

contre. Il s’agit de celui du Puits Hély d’Oissel à 

l’arrivée du centre de criblage de Gréasque. Les 

wagonnets sont accrochés à une chaine flottante. Sur 

la voie de gauche, la chaine tracte des wagonnets 

vides ; sur la voie de droite, un wagonnet plein.  

 

 

 

 

 

 

Le traînage du Puits Germain 

Le Puits Germain était situé sur 

la commune de Saint-

Savournin. Il était relié au 

centre de criblage de La 

Valentine ou Chante-Coucou 

(commune de Cadolive), par 

un traînage mécanique. 
Carte IGN - 1935 

Ce traînage est recensé sous le 

n°RSU 13020.02M. Il avait une 

longueur de 1,2 km avec un dénivelé 

d’une centaine de mètres. Il 

fonctionna entre 1920 et 1960. Au 

départ de la mine, une voie 

bifurquait vers une zone de 

décharge des résidus miniers. 

 

La carte postale ci-contre présente 

le Puits Germain. Il est possible de 

discerner le petit réseau de surface 

et le départ du traînage (flèche 

bleue). 
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Ci-contre, vue aérienne du Puits 

Germain, prise en juillet 1947. 

 

Un pont enjambait la D7 (ex CG18). Il a 

été démoli en 1971, lors de 

l’élargissement de la route. 

 

 

 

 

 

 

 
Vues aériennes IGN - 1947 

 

 

 

 

A mi-distance, le traînage traversait un 

bâtiment (flèche orange ci-dessous). 

 

 

 

 

 

 
 

Par ailleurs, en plus du pont de la RD7, il y aurait eu deux petits ouvrages d’art (flèches rouges ci-dessus) : un ponceau au 

premier quart du trajet qui existerait toujours, et un petit pont aux trois quarts du trajet qui aurait disparu. 

  

Décharge résidus 

miniers 
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Les traînages du Puits Armand 

Deux traînages partaient du Puits Armand et un y arrivait : 

1. Du Puits Armand au quai de transbordement de Terme, arbitrairement baptisé « Traînage Sud » ; 

2. Du Puits Armand au quai de transbordement de la gare Valdonne, arbitrairement baptisé « Traînage 

Nord » ; 

3. Du Puits Baume de Marron au Puits Armand, arbitrairement baptisé « Traînage Est » ; 

 

Ces 3 traînages ne sont pas visibles sur les cartes postales 

anciennes. Ils sont reportés sur la vue aérienne de 1947, ci-

contre, à partir des tracés indiqués sur une carte IGN de 

1935, sous le nom de « ancien plan incliné de la mine ». 

 

La flèche en trait plein indique le tracé du petit traînage, 

visible à droite de la CPA ci-dessus, desservant le sommet 

du terril.  

 

 

C’est peut-être son extrémité opposée que l’on 

retrouve sur la CPA ci-contre. 

  

Puits Armand 
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Le traînage Nord 

Ce traînage d’environ 1,1 km recensé sous le n°RSU 13073.03M reliait le 

quai de transbordement de la gare de Valdonne, au carreau de mine du 

Puits Armand en empruntant deux souterrains. Le premier ❶ avait une 

longueur de 481,6 mètres et le second ❷ de 81,7 mètres (source TOHM). 

Ceux-ci sont mentionnés sur le plan IGN de 1935 et sont inventoriés par ITTF 

sous les n°13073.2 et 13073.3. Ils avaient une section voutée moyenne de 

4 m². 

 

La vue aérienne ci-dessous date de 1933. Seuls les traînages Est et Nord 

sont visibles. Le traînage Sud ne l’est plus.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La portion de ligne entre les deux 

souterrains est difficile à discerner sur les 

vues aériennes. 

 

Après le second souterrain, les voies franchisaient un chemin (ci-dessus) sur 

un pont dont il reste les culées et une partie du tablier (voir fiche IPVD 

13073.04U), puis la ligne PLM sur un autre pont (ci-dessous). 

 

  

❶ 

❷ 

Puits Armand 

http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.2.pdf
http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.3.pdf
http://www.inventaires-ferroviaires.fr/kc13/13073.04U.pdf
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Le tunnel du PLM fut creusé sous le premier souterrain du 

traînage. Puis, comme le montre la vue aérienne de 1969 ci-

dessous, l’agrandissement de la carrière Vicat détruisit le tiers 

nord de ce dernier. 

 

 

Après la sortie du premier souterrain raccourci, 

les voies franchissaient un chemin sur un pont, 

puis la ligne PLM. Le premier pont a été démoli 

mais les vues aériennes ne disent pas si le second 

ouvrage existe toujours, derrière les ruines du 

centre de criblage et transbordement (ci-dessous). 

 

  
Pour accéder à Street View, CLIQUER ICI 

 

  

https://www.google.fr/maps/place/Peypin/@43.3998424,5.5592565,3a,90y,214.79h,100.07t/data=!3m6!1e1!3m4!1sZJPPeWiGbLuyxgoyMM8ifQ!2e0!7i13312!8i6656!4m5!3m4!1s0x12c9982db6856f0d:0x40819a5fd970100!8m2!3d43.384147!4d5.577433
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Le traînage Sud 

Il existe peu d’informations sur ce traînage recensé sous le n° RSU 

13073.04M. Le document cité en référence (THOM) indique qu’il aurait été 

le premier des trois traînages du puits Armand, mis en service vers 1890, 

pour rejoindre le quai de transbordement du Terme (autres orthographes : Le 

Therme, Les Termes, Les Thermes) qui permettait une évacuation par route. D’une 

longueur d’environ 600 mètres, il empruntait deux souterrains de 223 ❶ 

(fiche ITFF n°13073.4) et 241 mètres ❷ (fiche ITFF n°13073.5). 

 

Sur l’extrait de carte ci-contre, 

l’entrée et la sortie du premier 

souterrain sont clairement 

indiquées (flèches rouges), mais sont 

difficilement repérables sur les 

vues aériennes. 

 

La sortie supposée du premier souterrain est pointée par la flèche jaune. 

L’entrée du second souterrain est visible sur la vue aérienne de 1947 (ci-

contre). Disparues, elles étaient situées au niveau de l’actuel centre 

commercial « Le Terme » à Garoute. 

 

La sortie du second souterrain est visible sur la vue aérienne 

de 1969 (ci-contre). Le fronton existe toujours, mais l’entrée 

est obturée. Il s’agirait du seul vestige de ce traînage. A 

noter les 4 trémies que l’on retrouve à droite sur la carte 

postale ci-dessous. 

 

Pour accéder à Street View, CLIQUER ICI 

Au Terme, le charbon était chargé sur des charrettes ou à 

des bêtes de bât afin de rejoindre Marseille par la route. 

Aujourd'hui, les trémies ont disparu et l'endroit est 

totalement méconnaissable.  

❶ 

❷ 

http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.4.pdf
http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.5.pdf
https://www.google.fr/maps/@43.3840013,5.557077,3a,49.5y,303.6h,89.43t/data=!3m6!1e1!3m4!1s4UsDU209PPUzDmZA6wsmaw!2e0!7i13312!8i6656
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Le traînage Est 

Un peu plus d’informations sur ce traînage recensé sous le 

n°RSU 13073.05M. Le document cité en référence (THOM) 

indique qu’il reliait la mine de Baume de Marron au 

carreau de la mine du Puits Armand. Creusée à une date 

inconnue, le traînage d’environ 1,4 km de long traversait 

deux souterrains de 281 ❶ et 345 mètres ❷ (fiches ITFF 

n°13073.6 et n°13073.7). Ceux-ci avaient une section 

voutée de 4 m² en moyenne.  

 

Contrairement aux deux autres traînages, les 

emplacements des souterrains sont indiqués sur le 

cadastre ; ce qui permet d’en indiquer précisément les 

coordonnées : 

 

 

La vue aérienne de 1947 ci-contre, présente la première 

partie du tracé, entre la mine de Baume de Marron et 

l’entrée du premier souterrain.  

 

En quittant la mine, il ne semble pas que le traînage 

franchissait un pont, mais partait plutôt au niveau de la 

route. La butte à gauche de la photo de gauche serait les 

vestiges d’un terril. 

 

 

   
Pour accéder à Street View, CLIQUER ICI  

Coordonnées Lambert II 
étendu 

X (Est) Y (Nord) 

1er souterrain 
Entrée 862,263 1826,812 

Sortie 862,022 1826,648 

2nd souterrain 
Entrée 861,934 1826,582 

Sortie 861,649 1826,385 

❶ 

❷ 

Mine de Baume 

de Marron 

Entrée 1er 

souterrain 

http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.6.pdf
http://www.tunnels-ferroviaires.org/tu13/13073.7.pdf
https://www.google.com/maps/@43.39682,5.5731024,3a,75y,308.53h,98.74t/data=!3m6!1e1!3m4!1sov7E5lr1_7ShNx1X0PoQww!2e0!7i13312!8i6656
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Après être passé sous la voie PLM, on retrouve le tracé 

du traînage entre les deux souterrains. Juste après la 

sortie du premier, les voies passaient sous un pont. 

 

Ce secteur a été profondément modifié à la suite de la 

création du parc de loisir « Le Bois des Lutins ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Entre la sortie du second souterrain et le carreau de la 

mine, les voies passaient sous un pont. Il existe toujours et 

porte le nom de Pont de Garoute. 

 

 

Sur l’extrait de carte IGN ci-contre, le repère indique la 

sortie du second souterrain. 

 

Enfin, juste avant d’arriver sur le carreau de la mine, les 

voies passaient au-dessus du traînage Nord (voir 

paragraphe concernant ce dernier). 

 

Le traînage Est aurait cessé d’être utilisé vers 1930. 
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Sortie 2nd souterrain 

Pont de Garoute 

http://www.leboisdeslutins.com/PEYPINaccueil.php

